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La rentrée est placée sous 
le signe de plusieurs opé-

rations municipales contes-
tables ou mal menées  : chan-
tage contre les propriétaires 
de Malfato pour les obliger à 
céder une partie de leurs ter-
rains  ; destruction et béton-
nage programmés d’une entrée 
du Cap jusqu’à présent arborée 
et agréable  ; carence notoire 
des transports en commun, 
dont l’une des conséquences 
a été un embouteillage mons-
trueux jamais vu à ce point en 
haute saison ; centre-ville dont 
les rares commerces encore vi-
vants disparaissent  ; crise lar-
vée à la Sodéal et valse des res-
ponsables  ; et enfin une dette 
municipale qui grimpe encore 
et encore� Seul point positif 
pour notre journal, avec cette 
municipalité, nous ne man-
quons jamais de matière
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Gilles d’Ettore déverse à la louche des 
millions dans des projets sans justification 

qui appauvrissent notre commune. Il semble 
assimiler les chiffres en euros comme s’il 
s’agissait toujours du franc, qui avait encore 
cours au début de son premier mandat. 
D’ailleurs, il aime justifier ses dépenses 
inconsidérées en faisant des comparaisons 
(valeur courante et valeur constante) sur la 
dette record de 2013, supérieure pourtant de 
20% celle de 2001. Donc nous allons convertir 
en francs les sommes relatives à ses principaux 
investissements :

La Cité de l’eau :22,0 millions d’euros 
= 144,3 millions de francs.
Les quais du Centre Port :10,0 millions d’euros 
= 65,6 millions de francs.
Le Moulin des Evêques : 4,8 millions d’euros
= 31,5 millions de francs.
L’agrandissement du golf 5,2 millions d’euros
= 34,1 millions de francs.
L’office du tourisme 4,9 millions d’euros 
= 32,1 millions de francs.
Participation à l’aménagement d’une route et 
d’un rond-point qui n’a rien apporté de positif 
à la circulation 0,3 millions d’euros 
= 2,0 millions de francs.

Un futur projet pour l’aménagement de l’entrée 
du Cap estimé à 31,5 millions d’euros, soit 
206,6 millions de francs et dont les largesses 
dispendieuses ne cessent de surprendre :
• Trois entreprises soumissionnaires qui 

auront été sélectionnées percevront 
chacune 90  000  € pour leur étude  
= 590 361 francs x 3 = 1 771 083 francs.

• Un jury (combien de jurés et pendant 
combien de temps?) sera indemnisé à raison 
de 200 € par demi-journée ou 400 € pour 
la journée, soit l’équivalent de 1312 francs 
la ½ journée ou 2624 francs la journée par 
personne, auxquels il faut ajouter le cas 
échéant le   remboursement des frais de 
transport, d’hôtel et de repas. 

Recette de la soupe à l’oseille

Comment faire confiance à ce maire qui sous 
estime toujours le montant des travaux qu’il 
engage. La dette, de 63 millions d’euros en 
2001, a été constatée à plus de 70 millions dès 
les   élections passées, alors qu’il avait annonçé 
pendant sa campagne qu’elle ne dépassait pas les 
60 millions. Aujourd’hui il annonce un emprunt 
de 31 millions pour aménager l’entrée du Cap. Il 
se base sur un montant de travaux prévisionnel, 
à combien se retrouvera-t-on à la sortie ? Les 
travaux du centre aquatique avaient été estimés 
à 8 millions d’euros (52 millions de francs) pour 
finir à 22 (143 millions de francs). Drôle de 
tambouille : Il n’est pas dans les projets du maire 
toujours prêt à servir la soupe aux promoteurs 
d’étaler les travaux et donc leur financement sur 
plusieurs années. Comment le montant de la 
dette ne franchirait-il pas très vite le cap des 100 
millions d’euros soit 650 millions de francs avec 
un endettement record par habitant de 4000 € ? 
Cela va être très difficile à rembourser par la 
commune, sauf à accélérer le bétonnage de la 
ville, à exploser le nombre d’habitants et les taxes 
d’habitation. La potion tragique en ébullition 
dans le chaudron d’une dette qui ne cesse 
d’augmenter va déborder d’un coup de 40%. 
La soupe à l’oseille que nous a concoctée notre 
édile risque fort de provoquer une indigestion 
collective dans notre ville… � MR
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Mettre le paquet
On allait voir ce qu’on allait voir, « je vais mettre le paquet au 

centre-ville », « on va mettre le paquet sur le centre-ville ». 
Eh bien on a rien vu ! A peine une petite amélioration côté bacs 
à fleurs  : plus fournis, mieux entretenus. Pour le reste rien de 
changé  : amas de détritus, matelas, morceaux de meubles, qui 
traînent au moins 3 jours, surtout en début ou fin de mois, 
périodes des déménagements. Poubelles qui débordent, poubelles 
enterrées difficiles à gérer par les habitants qui finissent par mettre 
des sacs à côté, avec les nuisances que cela entraine. Odeurs fortes 
en période de chaleur car elles ne sont pas assez régulièrement 
lavées.

Sont apparus aussi des «  travailleurs de rue  »  : garages à ciel 
ouvert  où on répare, désosse les voitures sur un parking en 
plein air  ; démontage de machines à laver, sèche-linges ou 
même bouteilles de gaz pour en extraire les métaux revendus 
ensuite. Tout cela dans un fracas et une hygiène déplorables 
qui inquiètent les rares touristes et indisposent les riverains. Le 
pompon revient au syndicat d’initiative, dont, les employès, 
las de se faire rabrouer par des touristes déçus, ont fini par leur 
conseiller d’aller visiter… le centre de Pezenas. Certes, le centre 
historique reste classé « quartier politique de la ville » mais ce ne 
sont que des réunions sans fin, où la municipalité montre bien 
qu’elle n’est pas prête à s’investir. 

Mettre le paquet, ce serait y remettre des activités porteuses : or 
les scènes flottantes ne sont pas productives, car, si elles amènent 
du monde, elles sont organisées de telle façon qu’elles tournent le 
dos aux commerces. Et au lieu de proposer aux commercants de 
les aider à s’installer dans des stands provisoires du bon côté, on 
fait appel à un vendeur à la sauvette sans références commerciales 
autres que « le maire le connaît, c’est lui qui décide ». 

Sur l’écran, place Jean Jaurès, sauf les jours de grand vent, si on a 
l’image, on n’a pas le son. Un peu gênant pour les chanteurs comme 
pour le public. Les journées du terroir, jadis à la promenade, sont 
maintenant au Cap. La journée des associations a été exilée au 
Château Laurens. Cela permet à quelques associations sportives, 
qui assurent la nourriture, d’arrondir leur pécule, mais c’est 
un vrai manque à gagner pour les commerçants de bouche du 
centre-ville. Il vaudrait mieux laisser la place à ceux dont c’est 
le métier et le gagne-pain! Il faudrait aussi inciter les touristes à 
entrer dans le centre-ville. Or, avec l’entrée du parking après la 
voie de chemin de fer, certains viennent à cette manifestation 
sans passer le pont ! 

Les «  sardinades  », appréciées des touristes et vacanciers, qui 
avaient lieu toutes les semaines en juillet/août, ont été réduites 
en nombre et ne font plus l’objet de publicité. Elles devraient 
retrouver leur lieu originel, la place de la Marine, en accord 
avec les restaurateurs, qui, ce jour-là, ôteraient les sardines de 
leur carte, mais proposeraient accompagnement et desserts. 
Plusieurs artistes ont élu domicile dans le centre-ville dans le 
cadre des ateliers d’Art. Certains ne sont jamais ouverts, d’autres 
situés dans de tels renfoncements qu’ils sont invisibles. Cet été 
plusieurs artistes en colère ont organisé eux-mêmes un circuit au 
sol pour aider à leur localisation. A quand un petit prospectus 
pour les répertorier et les retrouver facilement ? Un peu moins de 
brochures luxueuses et inutiles et plus de documents pratiques 

et peu onéreux, cela aiderait  ! Que la municipalité cesse de 
concentrer au centre-ville les populations les plus pauvres et 
aide à une véritable mixité  ! Depuis la rentrée scolaire, certains 
jeunes de moins de 13 ou 14 ans traînent tard le soir dans la rue, 
se vantant de ne plus aller à l’école, sans parler des scooters qui 
pétaradent la nuit. Aujourd’hui il faut une sacré dose de patience 
pour vivre là. Quel gâchis de tels trésors architecturaux méprisés 
par la municipalité. Le centre-ville se meurt mais il n’est pas mort 
et ceux qui y vivent ou tentent d’y travailler feront tout pour qu’il 
vive ! Monsieur le maire assez de paroles, des ACTES !         
� Dominique Antonmattei

Bus : toujours la galère à 
Agde
De pire en pire dans la gestion de notre commune et de la 

communauté d’agglo, dont notre maire est le Président. 
Nous avions décrit dans un numéro précédent la triste situation 
dans laquelle se trouvent les usagers des bus, à cause des fréquences 
de passage plus que réduites. Cette année, le maire a frappé très 
fort  : des horaires erronés sur les nouveaux dépliants distribués 
en début septembre à l’agence Capbus et dans les bus, ainsi que 
sur les panneaux aux arrêts de bus. Des chauffeurs désemparés 
(leurs horaires ne correspondant pas à ceux distribués aux 
usagers), contraints de téléphoner pour se renseigner, des usagers 
déconcertés. De nouveaux dépliants seraient en préparation 
(ceux-ci sans erreur  ? Espérons-le). En attendant que d’argent 
gaspillé en vain !
En ce qui concerne les arrêts de bus, aucun progrès : très peu de 
bancs et d’abris. Que les usagers, attendent debout sous la pluie, 
en plein vent ou en plein soleil, importe peu à notre maire qui se 
préoccupe comme d’une guigne du bien-être de ses administrés. 
En outre, pas la moindre sollicitude pour ceux qui fréquentent 
l’hôpital Saint-Loup, devant lequel les bancs et abris brillent 
par leur inexistence. Monsieur le maire, en ville l’avenir est aux 
transports en commun, quand donc vous en soucierez-vous  ? 
Suite au prochain numéro….



Mirabel(le) et tais toi …

Il existe en Agde une petite association qui a une activité théâtrale, subventionnée par la municipalité, à hauteur 
de 2000 euros par an, une somme sans doute modeste. Encore faudrait-il savoir à quoi sert cet argent, se plaignent 
les acteurs investis dans cette entreprise�. Ce n�est pas parce que l�animatrice de cette association a des liens de 
famille avec un élu municipal que cela doit la dispenser de rendre des comptes�     � AP

Gaspillage à gogo
Comme le savent les lecteurs de notre 
journal, la municipalité s’est acharnée 
à exproprier le jardin d’une Agathoise 
très connue, habitant derrière le moulin 
des évêques, pour y faire un parking, en 
pleine zone rouge (inondable). Cette 
dame, ainsi que notre journal, ont 
dénoncé l’absurdité de cette opération, 
car le lieu, retiré, peu sécurisé et hors 
de la vue des Agathois du centre-ville 
n’est à l’évidence pas adapté pour un 
parking. Eh bien, pendant toute la saison, 
ce parking n’a pratiquement jamais 
été plein et même le plus souvent, il 
a été largement vide. Bel exemple de 
gaspillage !

L’immobilier d’Ettorien 
en tous sens, un vrai 
tête à queue…
Lorsque la municipalité a décidé de 
transformer l’ancien terrain de rugby du 
Bd Jean Monnet en zone constructibles 
pour y mettre les locaux du nouveau 
Pôle Emploi sur un septième du terrain, 
nous nous sommes inquiétés du sort 
des 6/7èmes restants. Le maire a juré 
que ce terrain restant servirait aux lycée 
et collège tous proches. Puis il a parlé 
d’une maison de retraite. Un peu plus 
tard avant l’été nous avons vu apparaître 
une magnifique banderole vantant les 
mérites d’un espace résidentiel, ludique, 
aquatique ouvert aux « hétéros, gays et 
friendly »… Une maison 
de «  rapport(s)  » en 
quelque sorte … Il serait 
intéressant de savoir qui 
va encaisser…

Au Cap un été comme 
les autres
1 Démarrage de saison : une boîte brûle, 
puis une autre… racket, quand tu nous 
tiens…
2 Même pour aller à la plage, il faut 
désormais payer les parkings  : pas 
de quoi s’énerver, ceux qui n’ont pas 
de ryad au Maroc à 45 ans sont les 
loosers…
3 Un gardien d’établissement de nuit 
(pas de boîte) se fait tabasser… 
4 Un videur de boîte (établissement de 
nuit ?) se fait aussi tabasser…
5 L’écharpe et le goupillon font la 
(grande) roue…
6 Nos élus jouent au poker (menteur ?) 
au casino avec le beau-père de Johnny, 
un as de l’évasion fiscale
7 Un chef de cabinet se fait (légèrement) 
tabasser à 4h du matin, il devrait mieux 
choisir ses fréquentations…
8 Le patron de la Sodéal au garde à vous 
(non, vue…) sur la tintaine
9 Le remake des Hérault du cinéma 
en septembre est annulé, because la 
fête de la rue de l’amour aurait coûté 
trop cher… quels farceurs, cette 
municipalité !
10 Fin de saison  : une (petite) boîte 
brûle 

Journées du patrimoine
Ses peintures à peine sèches, voici la 
résidence hôtelière Nakâra bombardée 
élément incontournable du patrimoine 
agathois….Les clients seront-ils des 
pièces (sonnantes et trébuchantes) de 
musée ? Pour l’an prochain, c’est promis, 
on aura droit à une visite guidée des 
boîtes échangistes…Comme chaque 

année, les zones Natura 2000 sont à 
l’honneur. Ainsi, la visite de la réserve du 
Bagnas est au programme… mais pas 
celle des mares intermittentes de Notre-
Dame-du-Grau, on y a mis le feu… Le 
château Laurens a été joliment mis en 
musique, heureusement que la déco 
sur bois est facilement démontable…
Aurons nous droit une fois encore à 
une «  reconstitution historique  » des 
batailles sur le territoire agathois entre 
Romains (attardés de 500 ans…) et 
Vikings (en avance de 500 ans)…

Insoutenable suspense 
immobilier !
Au Cactus, la lecture du document où 
la municipalité présente les 3 cabinets 
d’architectes pressentis pour proposer 
leur schéma d’aménagement de la 
nouvelle « l’Entrée du Cap », futur chef 
d’œuvre bétonnant de notre édile, nous 
a fait bien rigoler. En premier, le cabinet 
« Andrieu », qui affiche moult réalisations 
hyper coûteuses en Chine et notamment 
le casino de Macao, «  l’enfer du jeu », 
le rendez-vous de toutes les mafias 
chinoises ! Quant au suivant dénommé 
« Zaha Hadid Architecte » (preuve que 
le maire, s’il ne veut pas de réfugiés 
syriens, aime bien les Arabes dès qu’ils 
sont pleins aux as�), il mentionne entre 
diverses réalisations, le parc exposition 
de Nuremberg, ville très évocatrice 
(Jawohl, mein Führer� Achtung  !). Du 
coup le dernier prétendant, «  A+ 
Architecture  », de Montpellier, qui se 
borne à citer des réalisations moins 
tape à l’œil (le futur musée de Nîmes et 
un espace évènementiel à Mende) nous 
serait presque sympathique.�
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BULLETIN D’ADHÉSION à l’Association Le Cactus Agathois

NOM..................................................  PRÉNOM..........................................................

ADRESSE ...................................................................................................................

Email : .................................................................. Tél. : ..............................................

je désire adhérer et ainsi m’abonner pour un an (5 numéros) et choisis la formule :

❏15 euros (abonnement)                       ❏50 euros (abonnement et maxi soutien)  

❏100 euros (abonnement et méga soutien)     
Envoyer le chèque à l’ordre de : CACTUS AGATHOIS
3, rue de la Maitrise - 34300 Agde                   Signature obligatoire :

Mal faire à Malfato
Il existe un endroit, à Agde, très exactement au lieudit 

« Malfato » où, pour obtenir le droit de bâtir sa maison, on 
doit acheter son permis de construire. En effet, un bras de fer 
est exercé par le maire avec les propriétaires qui sont sommés 
de  céder 40% de leur terrain qui, selon ses dires, aujourd’hui 
n’ont aucune valeur car ils sont inconstructibles. Mais 
apparemment quelques faveurs ont été tolérées pour certains 
et ce, gratuitement. Deux poids, deux mesures, une manière de 
faire dont notre édile est passé maître…
Autrement dit, si un terrain d’une surface de 500 m2 
constructible est évalué à 150.000 €, le propriétaire sera « prié » 
d’en céder 40%, soit une perte de 60.000 €, ce sera le « prix » du 
permis de construire. Pourquoi ne pas laisser aux propriétaires la 
possibilité d’organiser la zone en concertation avec l’urbanisme, 
comme le rend possible la loi, en créant une Association 
Foncière Urbaine Libre (AFUL) ou Autorisée (AFUA) avec un 
Projet de Zone Résidentielle et d’Espaces verts puisqu’il s’agit 
en partie d’une zone inondable ?
Au contraire, ici on commence par imposer la cession excessive 
et gratuite de 40% de son bien, pour permettre des résidences 
touristiques, alors qu’ailleurs à Agde,  nous en sommes déjà 
saturés, avec un certain nombre de lots d’invendus. A nouveau 
nous sommes confrontés au diktat du maire qui impose ses 
projets sans respecter la propriété individuelle et sans aucun 
égard concernant l’environnement, la flore et la faune.
Il faut abandonner cette politique d’urbanisation 
concentrationnaire et permettre la construction de villas, de 
voies de promenade, de pistes cyclables et de jardins conviviaux. 
En faire un lieu de vie agréable, comme certains ont déjà le 
privilège d’en jouir en front de mer. Obliger des Agathois à céder 
une bonne partie de leurs biens immobiliers pour favoriser la 
promotion immobilière, est-ce bien digne du premier magistrat 
de la commune ?

Rififi à la Sodeal

La Sodéal a réussi l’exploit, dont la presse locale s’est 
faite l’écho, de mécontenter aussi bien les membres du 

collectif des plaisanciers du Cap d’Agde (CDPCA) que les 
propriétaires de marinas au sujet des redevances qu’ils payent 
en contrepartie des prestations qu’elle est sensée fournir. Il est 
en tout cas souhaitable que la Sodéal précise ses intentions 
assez vite, pour permettre à tous de savoir ce qu’il en est. Par 
ailleurs, nous estimons que la Sodéal est trop souvent utilisée 
par la municipalité à contourner la législation portuaire, qui 
est de droit public. Signe de malaise, la valse des responsables 
s’accélère à la Sodéal. Avec une discrétion qui en dit long, le 
président de cette société d’économie mixte, nommé par la 
majorité municipale seulement il y a un peu plus d’un an (la 
municipalité est très majoritaire au CA de la Sodéal) a rendu 
son tablier, sans doute lassé d’avaler des couleuvres et n’ayant 
guère envie de jouer les boucs émissaires. 

Voilà qui rappelle furieusement l’affaire Nadal, à savoir la 
démission surprise, il y a quelques années, de l’adjoint à 
l’urbanisme de la municipalité, toujours dans la même omerta. 
De plus, le nouveau directeur de la Sodeal, nommé depuis 
quelque mois, a dû subir une garde à vue, dans le cadre de 
ses précédentes fonctions de chef du cabinet du maire de 
Sète, au sujet d’une histoire de favoritisme dans l’attribution 
d’un marché relatif à la sécurité d’une des fêtes de cette ville. 
Si on ajoute l’embauche récente à la Sodéal, que le maire a 
revendiquée (disant en conseil municipal, que, comme il avait 
gagné les élections municipales, il faisait ce qu’il voulait) d’un 
responsable du FN ayant contribué à Agde à affaiblir la liste 
FN à ces élections au profit du maire, lequel responsable a été 
ensuite détaché à la mairie, cela commence à faire beaucoup ! Pas 
étonnant que la ville ait émis il y a quelque temps l’hypothèse 
de changer le nom de la Sodéal  ! Mais, pour rester dans la 
métaphore nautique, rien ne sert de ripoliner la coque du navire 
quand il fait eau d’un peu partout… 

Absurdités municipales

Parmi les calamités à redouter du PLU (plan local 
d’urbanisme) concocté par notre chère municipalité, 

figure un parking de plus à la Tamarissière, sur un terrain 
actuellement arboré. Détruire des arbres pour attirer plus 
de voitures pour engorger et polluer un espace encore un 
peu préservé, cela ne nous étonne pas de sa part. Faire 
des parkings pour vélos ou développer les transports en 
commun, voilà des solutions trop intelligentes pour nos 
édiles !


